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En ce temps, Séville était encore lia reine
(les Espagne~s, malgré lat supr'ématie politique
;iccor<lue par, Phiîlippe Il à Mlaîriîl li a re-
nute. Lat capitale nouvelle avait lat Cour et
donnait son nomn aux actes 'le lat diplomatie
péninsulaire depuis lat fin du règne dlu Char-
les-Quint; mais, pouir le peuiple espa gnol, Sé-
ville restait toujours lat ville royale

Ses mosquées, transformnées en btsilIiqtucs,
Son palais mlaure fini nie le cède qu'à' l'Alliaimî-
I ra, ses camnpagne féconde,; et enubau niées,
fleuve magnifique, sa gloire resplendissante,
Jetaient un facile défi a ce pauvre et aride
Coteau, baigené par ce ruisseau bourbeux, le
mançilnerez oit s'étageaient les vaniteuses
inasurlesÎ Madrilènes comnme le mendiant dle
Castille redresse son incorrig ible fierté sous
les lambeaux dle sa cape criblée.

Ce n'était pmas (le àladril q~u'on aurait pu
<:lîantiiei, (le Bilb<ao î<, rl'arii l'Africaine, et (le
Valence à Lisbonne, capitale d'lun tout ijeune
royaume:

Qie ,< iin hallii visto aL NeiIlil
No liaL vito i. miiil Ila

(Qui (l'iL vit Sévil le n'a vu dle merveille.)

Phiilippe IV aimiait Séville. Aut moins une
fois chaque année, les riches tentures (le l'Al-
cazzar voyaient le jour et secouaient leur pous-
sière polir fêter lat bienvenue dut souverain.
Ce Prince, aussi mialhieureux que, faible, avait
dléjà perdu le Portugral, qui avait proclamné
son indépendance et choisi pouir roi Jean (le
Bî'a'rance, héritier par les fenmmes <le Jean
ler ; il êtiit crn train- (le pjerdre lat Catalognie,
et ses ambassadeurs, commeîi ses ariées, pli.
aient partout dlevant le génie ennemi Je Ri-
clîclieu ; mais il ne puisait dlans ses revers
aucun(,, résolution mâlle.

Son ministre favori était Chargé (le voir,
d' entendre, (le penser et d'grpour luii. Fuy-
aint les affaires, cherchiant le plaisir, il fermait
incessamment l'oreille au grand mnurmîure de
la nation)I espagnole, (lui accusnit hautement
le ministre iliprteou (le trahison.

Partout fermentait le niécontentement. Lets
provinces, ruinées par la gulerre et attaquées
dans leurs privilèges constitutionnel.s par les
capricieuses réformes <lu favori, commîen-
çaient à refuser la taxe.

Les séditions se inultipliant, éclatant à la
fois sur les points le.. plu-; opposés (tu roy-
aulne, A Madrid, à Valladolid, à Tolède, on
avait vu des proces-sioni mnoqueuses courir les
rues, lors (lu dernier Carnaval, ecortanît une
banniere ainsi blasonnée, contre toutes les
règ -les de la science héraldique :" De sable,
au fossé du mîême,"- avec cette devise cruelle

qui faisait allusion aux pertes récentes lie
P>hilippe IV et au surnoîli <le Grand que le
ministre favori lui avait décerné (le sa pro-
pre autorité : P>lus On ltieped plab il ert
f/Pil <t.

A Séville enfin, à Séville, si fière dle son
titre de ciwlait b'ut (cité loyale), oit avait
trouvé, placardlée à la porte <le l'Alcazzar, une
vatriante, plus, insolente encore (lu mêmîfe
thièm îe.

Aur lieu (le l'écusson. c'étit une estamilpe
représuiit&flt tou jours le fosý,ë symnbol ique
autouri dluquel se groupaienit ciniq lossoyeurs:

I'lglis, le ltrançais, le Hollandais, le >or.
tug'ais, et le Catalan. Lat légveide amiendlée
portait: Agieandiiseuîu'nt b( li /iaî litin

La cour sa divertissait cependant. et los
dernîières courses de Saragosse avaient été
splenides.

Lat nuit dui 2N alu 29> septembre 1611 avait
été miarquiée àl Séville par titi imouvemnt
inîaccoutuimé. A près les réjouis~sances (le lat
Satint-M% ieliel, dlonit llicriiati<lat d 'An'laliloiisie
et le bureau dlu saitit-otlice avaient Permlis la
prolongation jusquai onze heures avant mîi
nuit, touts les logis s'étaieunt fermes commiie
dîhabitudle et (le la Juiverie silecieuse air
bruyanit quatier decs (itîoau-delà (lii
flctive lat ville était dlevemnue IIîîiette.

C'est à peine si les serailos-, donniant dec-
bout et balanîçant leur petite lanternie air
bout (le la longue hallebarde, entendaient (;à
et là, dans leur promenadle solitaire, quelqjue
Chiaunt attardle derrière les Jalousies toîi;bées
des de4sn Je kw, tolérées, îmoyennîant
latrges finances, par le Très-Illustre Audîieuee.
Il suffisait alors il titi petit coup frapp)é aux
citreaux pouir faire taire romances et guitat-

Mais entre detux et trois heures du nmatin
on1 aur'ait. pui entendre, aui-delîà des mutrailles
<lIi nord, le bruit (lune, noimbrutnse catvalcadeo
arrivant par lat route de Lorena : lat Puerta
(II 'Sol, oit se voit enceore ce b eaut Soleil peint
à laitrep avec sa Chevelure el'ourîIt*ýC
(le rayons d'or, levat sai liei-se et Ouvrit ses
(leux battants à l'appel imîpér-ieux (le deux
Cavaliers de lat 'i-ès Sainte Confr-érie par-lant
au1 110o1n du roi Catholiq1 ue.

Trois arlset iti alferez mioitié endormiis
se ritnrerent sous lat voûte art lport dlarmies,
après avair lanîcé poul'r la forme le Qui vive!
auquel il fut répondu

-Sauf-conduit royal
L'alfere n jeauîCoup d(eil sur- Ile pai-elle-

ilin déplié, à lat lueur des torches (Ile por-
taient les deux premniers cavaLlieis. Il lait
aussitôt la main à lat demli-salade quîi lui cou-
vrait la tête, et se recularseceuiînt

Le cavalcade se ag sonrs la voûte.
Elle était composée dl'uit noiiih-e assez con-

sidérable de gens ai-îuî4es (lui seilibiaient,
pour la plupart, decs serviteurs <le noble niai-
son, et de cinq ou six. femmîues, donît deux\,
miontées sur de superbes genuts et voilés, dle
lat tête aux pieds, étaient évidlemnment (les
per'sonnes (le liante qualité.

Autant q1u'on en pouvait ,Juger- sous l'amî-
pleur (le leur., voiles, l'une atteignait déJa le
milieu (le la vie, tandlis (lue l'autr-e étatit une
toute jeune fille. Les dluè'gnes et suivantes
(lui les accoimpagnaient avaient (les munIes
pouir montures.

La cavalcade venait le loin, sait,, doute.
Les mnanteaulx (les gens <le l'escorte étaient
gris de poussière.

Les archers <le lat confrér-ie s'eîîgagêrent
les premiers dans lat rue étroite et tortueuse
qui fait suite àt lat porte <lu 8 leil. Leurs tor-
ches éclairaient cri passant les miisons han-
tes et somblres (fui sembldaient toutes sicî
niei en avant, à cause dles appentis sur toit-
sole qui s'atjoutent d'étag~e en éta"-c aux logis
dle l'Espagne inéridionale, et <lui donnenit aux
rues l'aspect uniforme d'une voûte à gradlins
renversés, fendue à sa clef pour laisser voir
unte étroite bandle dui ciel.

D'autres Contrées Cch e ent <lsa'mmSCon-
tre le froil :ici, tout est calculé pour détou-
ner les rayons trop) ardents <lut soleil.

Le pas les Chevaux allait tantôt sonmmat,
tantôt s'étonî1laiît, selon qlue lat voie cal)ri-
cicuse était ferrée de petits cailloux on1 dé-
foncée et recouverte d'umn épais tapis <le poil-
cire. La i-ue tournait à chaque instntt. Lat
lueur <les torches Pr-olongeait goilr îêl<'

<les pot-tiques iîitisilliî;tîs, oiti iiifVi i tie-.
<itre fatile étinceelle' mux lbizarresiiiiiii(i

ees'le telêrusiuit<t,', 1<espuiis Lti>it à ei<
derièréie cvs leî'et févi îles îiî' v,
se' cairraiit le lotii prolît 'îitin' maisonleil
(Mi e.

Iisillie pa<~role inléta i t pron<oincee dons5 ei
col-te. De temips ci tcllip, surt Soli~îs-~i.

qluelque< croisé*e cuieuetl Soi i caîr ce ilie-
tnit point elîo.e oriairtie (Ile 'le voit- sein-
l)lalile c4ai-tege dantis le-i iletsde âciI',aet,
hlettre. Aur tr-avers (les l:miclii'ti'. <le <11ii<'l'
jalous..ie baissée, nil Iolig gar sui vai t les

n

Ouit ne savait. Les avliî- etîi'uîtti>
lie niombireuix pour e'scorit.er lit. i-ail. EuI 'lil-
leurs.-, pour,(quoi lat liled'e I Ieîiri I\ ' lî-t ali.
aiimiée et resp)ectée dl it peuple e;ugil-eû t.
elle chois'i les lî'i-<'rs nloetmrmîî'- po<<i. laire
soui entirée dansit sat l<)vite Cité 'le s1'vîI ?l

Ot nie sav'ait, cii ý'î3îité. L-ifîîîé,tes se
refterimîaicint. L~ itl a i mittc poursui i
vait son cheini.

Apr'ès tit qluar-t <lheure <le niaîeli's eiivi-
i-on, les deux n-chers île lat coul î,'î-e s< -u

tèremit ci mêmiîe teri)-p; à l'entrée Cl'il i<' <eti Lt
place (le formiesi -gl "iebumedîi(-t
par nli am e cionistriuctiion idI'asp ect iiiol -
mientatl et sombrlae, le l'autre. par îIl' s arc<ldes
maur'esque (lo>ttulqisuie t.oimbaienit enm
ruine.

Lextéîuîtèopposée di.le t place s'ouvrait
sumi- u e Cour-te e't lage(loîtt< l lii
peinenit laissait Voir le portail goliîîi''lîiî
église.

L'unt 'les arcuhers <lit
-C est b<ien ici lat imaisoni (le L>l,«tte. voiei

le sépulcre à gauchle. N<aîs soîmmîes sur lit
platce (le Jéêrusatlemi.

-Si lit senomat duchlesse iî' ts et ci L se
plaindrle (le ses fidèles -serviteuris, ajitat l'a-
chier eni portanit lit mi min aà so01 11i101 (m u le cit,'
nous.1 nours recom îmînos à sa imunifiîenmce.

Lat plus fi''ée les dleux ibus voilfées Jeta
unte bourse, q1ui fut aIotiimts isi u pmts-

Et les deuîx a-hr,à l'unîisson
-Qe )ieu, lat Vici-ge et toits les saints

Soie-lt à tout Jalis les (wtcem. le sa
Seignieuii, très nîoble, trèés illustr-e et tI-ès

En Espagne, îcs s uperlmitils Iii' Coûtent î<as

Pltis qu'en italie.
-Ier'appez, Savinieîî ! ordon<ma Cel le qut'onî

mippelmtit lit îluclmmsse.
lin vie'ux valet, aîrîlmé juîsquitrmx dl<mts et,

portant .surî l'epatiu titre roitl;clme (lit temflpi
<lut Cil Canmipéa<loî, dlesce'ndit do' eli-evitl î:t
S'aLVamîça. verms lit porîte prîuicpal e do< ce grandm<
bîàtiimiert noir- souus'im i t<i nottI>ii ql1 Iz lit
lmaison dle P>ilate. ', Il soullevat mii énmorime
miar-teau (le Iecicscb' quii, m'etoiili>ait, dle -soi
pîoid s sur* lit pbltî ne, lit r-eteir titîs le-i t-cîos

îles alentouris.
l"'escoi-te enltieère, à ce ment, avait qi ît-

té lit i-uco et se i léveli>l>i<:tit suri lit pilatce'
-je me nmmeî l>1lîl> ULticrez, et je suis

de Saitarimi, d it Ci'ltni îles îli'mx ar-i-ui-s qlii
it.Vmtit palé le preiei~r.

Mon camaradle al [loit S-aielm tout courmmt
et sa mlnaissance'i v-4t mii, secreLt f atmille' il
est îld éo<.Qe lat très i Il <ît4r seiîormt
duchesse îl;tîile mie pint qillior lus ii>ims
i le ses fidèles sec mm, a oit d ils auraintit
b esoin fic sa irotceti oif' >ii.tlt'

Ils tm-lu i'ittis bus dleux itt.-ilqie sumr
le gfti-i-(t dle l<'tîrs chmevatux .imtis, il li<qi leq
si'él<>ic i apirès ce -itmî,ils li'vi-eit, lîmrs
torcImes et se I<ril-cit à cilte-à Voîix lianite
le noimîbm-c lis servit i ursciîmqoaîtI'eeim-.

L'a dlmlese<it:
-savillieui !~-i <lipez plus< f<ort.
Le vii'im valet obéit a touridot '1' la ,'t l,


